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La crise passée et le nouveaii Gouvernement
Nolis allons parler aujourd’hui sur les 

raisons de la crise récente et sur la for- 
mation du nouveau Gouvei'nement.

Pourquoi a surgí la crise passée, quelle 
fut sa solution, quelle sera la politique du 
nouveau Gouvernement et pourquoi nous se­
rón.*? dévoués á sa réálisation.

1 Pour quelles raisons la crise se pro- 
duisit?

Parce que la majorité du Front Populai- 
re constatait que le Gouvernement de Lar- 
go  Caballero ne nous conduisait pas assez 
rapidement á la victoire sur le fascismo.

II ne s’agit pas ici de passionner la dis- 
cussion ni de se livrer á des attaques par­
tisanos.

Les raisons des insuffisances peuvent 
^•ovenir d’une fatique compréhensible aprés 
des mois d’exercises de responsabilités lour- 
des dans un temps décisif.

La question n'est pas tant de rechercher 
les raisons. Constatons l’activité sur trois 
points essentiels:

1. L’action sur le front.—C’est un fait 
que les conditions favorables créées surtout 
depuis Guadalajara n’étaient pas utilisées 
au máximum pour poiter des coups déci- 
sifs. Au moment oü il faut l’offensive, on 
temporisait. On constatait une inactivité 
certaine des fronts, qui coúte des vies et 
grignotte nos forces sans résultats impór­
tanos.

2. L’activité de l’arriére.—Nos forces ar- 
mées submtergées au début par des forces 
fascistes mieux armées, sont quand méme 
arrivées á arréter l’assaut, á équilibrer les 
forces en présence et méme á Guadalajara 
á prendre le dessus.

Actuellement la question se pose ainsi:
Qui des deux forces gagnera?
Et la réponse la voici:
C’est á l’armée qui trouvera le plus de 

soutien dans son arriére que reviendra la 
victoire. Or on sait que chez Franco tout 
va trés mal de ce point de vue. Mais chez 
nous tous n'allait pas aussi bien qu’il est 
possible.

La mobilisatioo est lente. Des embusqués 
et des incontrolables encombrent et empoi- 
sonnent l’arriére. L'évacuation des villes 
n’est pas menée avec énergie. Enfin, on 
manque au front de munitions cependant 
qu’on en utilise á Barcelone pour de hideu- 
ses luttes fraticides.

3. L’ordre intérieur.—II est la condition 
de la victoire. Or tandis que les soldáis 
unis se batten héroiquement au front des 
troublions, des trotskistes, des aventuriers 
compromettent la victoire par des provo- 
cations qui désorganisent l’aide au front. 
Des événements deplorables comme ceux 
de Barcelone n’auraient pas du se produi- 
re avec un gouvernement ferme, vigilant 
et fort.

Ces troubles comblent de joie les fascis­
tes et leur remontent le moral. lis ont 
«d’ailleurs soutenus ouvertement les aventu- 
riers par T. S. F. De tels événements in-

quiétent les forces démocratiques mondiales 
et ralentissent le mouvement favorable de 
solidarité internationale envers la Républi- 
que Espagnole.

Nous, soldáis, córame les paysans et ou- 
vriers nous avons hále de gagner la guer- 
re. Si les camarades qui sont au gouver- 
nail depuis longtemps sont surmenés et ne 
nous ménent pas assez rapidement vers la 
victoire, nous ne nous embarassons pas de 
sentiments, ni de considération de person- 
nalités. II n’y a pas d'homanes irrempla- 
gables. II faut fiaire la reléve. II faut une 
équipe nouvelle.

Voilá pourquoi la crise.
II ne s'agit pas de dramatiser ni de cher­

char des raisons mystérieuses et sombres 
comme le font certaios provocateurs.

C’est trés clair. Au-dessus de tout: le 
souci de gagner rapidement la guerre,

Comment la crise s’est résolue.

Certains qui ne cherchent que plaies et 
bosses et obéissent toute occasion pour dé- 
ssunir parlent d’élimination de la C. N. T. 
et de r u .  G. T. Mauvais’e foi. Inutile de 
passionner la question pour des fins de po- 
liticaillerie.

Voilá l’histoire trés objectivement:
La crise est ouverte, il fallait la résou- 

dre .rapidement. On ne peut laisser une na- 
tion armée sans son Etat-Major qu’est le 
Gouvernement de Front Populaire. Les dis- 
cussions s’engagent.

Le preuve qu’il ne s’agit nullement d’une 
lutte partisane d’élimination d'une organi- 
sation du Front Populaire que personne ne 
parle d’élimination de quiconque.

Ici citer si possible les commentaires de 
Presse aprés la démisswn du Gouvernement 
Largo Caballero, ou faire appel au souve- 
nir des camarades.

On ne peut déplorer que s’instaura alors 
une campagne de personnalité. Largo Ca­
ballero persistan contre tout raisonnement 
á vouloir teñir en main la présidence du 
Conseil et le Ministére de la Défense Na- 
tionale.

Or les communistes qui étaient d’ac- 
cords que Largo Caballero soit Président 
objectaient qu’il ne pouvait cumuler cette 
fonction importante et celle si lourde de la 
défense nationale. Or c ’était la condition 
que mettait Largo Caballero pour accepter 
de former le Cabinet ou y entrer. Le liti- 
ge était important car on comprend que si 
un gouvernement a été amené á la crise en 
.raison de faiblesse dans l’activité on con- 
goit mal qu’on recommence l’erreur d’une 
centralisation de tant de responsabilité dans 
une méme main. Nous pensons que c’est 
aussi la pensée de tous les anarchistes, com­
munistes, socialistes, républicains et autres 
memibres du Front Populaire, de ne pas 
concentren tout le pouvoir essentiel dans 
Un seul homme, mais de le répartlr démo- 
cratiquement et rationnellement.

Devant l’intransigeance il fallait cepen-

dant conclure et former le gouvernement. 
La crise s’est done résolue.

Aucuna organisation n’a été éliminée. Si 
la C. N. T. et r u .  G. T. n'ont pas leurs 
chefs dans le gouvernement actuel, c’est 
qu’elles n’ont pas répondu á l’invitation d’y 
entrer comme les autres o,rganisations du 
Front Populaire, sans poser des conditions 
inacceptables pour les autres groupements.

D’ailleurs, le gouvernement s ’efforce en­
core actuellement d'avoir dans son sein des 
représentatfons des centrales syndicales.

Mais toutes les organisations syndicales 
appo.rtent leur appui au nouveau gouver­
nement de Front Populaire.

EXTRAITS DE PRESSE

Le Journal communiste de “Frente Rojo’’ 
du 19 mai écrit que:

"Des mtíHer* et des milliera d'ouvriera et de 
paysans, les militanta de tous les partís an- 
tifascistes et les syndiqués dans notre U. G. 
T. et dans la C. N. T., expriment leur adhé- 
sion fervente au Gouvernement. Ces témoi- 
gnagea innombrables de Vappui populaire con- 
firment le Gouvernement de Front Popuiaire 
que préside NEGRIN, comme le Gouverne>- 
ment authentique du peuple nntifasciste d'Es- 
pagne.

Avec lui done contre tous lea ennemis du 
peuple."

RÉSOLUTION DES ORGANISATIONS 
DE L’U. G. T. DE MADRID

Une résoution fut volée á l'unanimáté. 
Elle déclare que les syndicats de I’U. G. T. 
de Madrid

"Considérent s’identifier avec le Gouverne­
ment du Front Populaire qui vient de ae cona- 
tituer." ^

RÉSOLUTION DES COMITÉS DE L ’U.
G. T. DBS ASTURIES, BISCAYA, SAN­
TANDER ET GUIPUZCOA

Cette résolution déclare:
"Nous ne sommes pos opposés á la forma- 

tion d’un Gouvernement préaidé par le cama­
rade Largo Caballero. Mais que nous ne con- 
sidérons pas ce camarade comme irremplas- 
sable á la Présidence du Conseil dea Minis­
tres. 11 aera de grande opportunité politique 
de a’en teñir aux dema/ndes et aux exigen- 
ces des intéréts généraux du paya et aux re- 
vendications de la dasse travailleuse, surtout 
ce qui est indiqué afin de faciliter la fin de 
la guerre, mettant le plus tót possible le fas- 
cisme qui ess.aie de prendre posseasion de la 
nation en déroute. Nous eatimons que la po- 
aition de la Commiasión exécutive de VV. G. 
T. est au contraire á ces intéréts quand elle 
déclare ne pouvoir appuyer aucun gouverne­
ment qui ne soit pas présidé par le camara­
de Largo Caballero."

TOUT LE GOUVERNEMENT DOIT DI­
RIG E» LA GUERRE

C’est le joumal “Política’’ , de la Gauche
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Républicaine qui écrit dans son édition du 
17 mai:

"Le nouveau Gouvernement eat l’expreasion 
clcúre et exacte des sentiments et des aspi- 
rations populoAres. II a publié clairenient aa 
pensée. Nous y obsei'vons un singulier accord 
dons nous nous félicitons conime nous, su- 
posons que ioute l’opinion antifascíste s’en 
réjovñt. Avec les désirs et les aspirations des 
masses populaires de la nation. L’unique pré- 
occupation obsessionante du peuple espagnol 
qui l’obséde s’est gagn&r la guerre."

IL FAUT DONNER TOUTE L’AIDE POS- 
SIBUE AU GOTJVERNEMENT

Le Journal “El Socialista” écrit en date 
du 19 mai:

"Le programriie du Gouvernement est, d no- 
tre avis, "impeccable et. nous pouvons" épnr- 
gner beaucoup de comment,aires.

Ce aerait une grave erreur de supposer que 
le foÁt que les organisations syndicales soient 
reatées sana représentation ministérielle, les 
prive d’obligation envers le gouvernement. 
Premiérement, parce que leur retrait du gou- 
vemement a été volontaire. Mais surtout, par­
ce quHl n’est permis á personne absolument 
peraonne, de refuser ou de ménager en con- 
tribution á Ventrepriae commune de gagner 
la guerre. Et d’ailleurs, nous espérons voir ré- 
parer ou co^npenser sous peu cette absence 
des deux centrales dans le Gouvernement."

RÉSOLUTION DE LA FÉBÉRATION 
ESPAGNOLE DES TRAVAILLEURS 
DE L’ÉDÜCATION ENSEIGNEMENT 
DE L'ü. G. T.

Cette résolution déclare;
"N’étre pos d’accord avec la , Commission 

exécutive de VÜ. G. T. décLevrdY.t que cette 
céntrale syndicale ne collabovera avec aucun 
gouvernement qui n’est pas présidé par Lar­
go Caballero. Notre opinión est que l’ U. G. T. 
doit collaborer avec n’importe quel Gouverne­
ment qui se forme aw sein du Front Popu- 
laire, sana teñir compte de qui que ce soit, 
pourvu que la préocupation fondamentale de 
ce Gouvernement soit to.ujours de. gagner la 
guerre."

LA J. S. U. MADRILLNE SALUE LE 
NOUVEAU GOUVERNEMENT

"La jeunesse madrilene attend du Gouver­
nement une grande décision pour marcher sur 
le chemin de la victoire, en écartant tous les 
obstaclea qui s’y opposent.

Seuls les ennemis de la victoire du peuple, 
les fasciates, les trostkistes, les incontrólables 
pewvent étre contre le Gouvernement du peu­
ple du Front Populaire."

L’APPEL DE LA O. N. T.

Le Comité National de la C. N. T. lance 
un papel au calme et á la réflexion et met 
en garde contre les provocateurs. Le Jour­
nal “Fragua Social” , de l’anarcho-syndica- 
liste C. N. T., publie cet appel dans lequel 
nous lisons en caractéres trés grands:

“Camarades: Soyez tous attentifs aux mots 
d’ordre des Comités Responsables! Que per­
sonne ne se préte au jeu des provocateurs.'

LE GOUVERNEMENT EST ENTOURÉ 
DE LA CONFIANCE POPULAIRE

C’est le Journal communiste “Mundo 
Obrero” du 18 mai qui déclare:

"Le programme de la nouvelle représenta­
tion du peuple marque une intention bien dé-

cidée de gagner vite la guerre, ce qui, en 
hiéme temps fait gagner la révolution. Le 
nouveau Gouvernement noAt entouré de la con- 
fiance populaire et de l’,adhéaion inébramlable 
de l’Armée et de toutes les masses ouvriéres 
et paysannes de VEspagne loyale.

Que personne ne cache, que personne n’af- 
fiche des altitudes suspectes, ni inútiles aler­
tes devant la formation du nouveau Gouver- 
nement."

LA POSITION DE L’U. G. T.

Le Comité National de l’U. G. T. s’est 
réuni en assemblée extraordinaire pour trai- 
ter de la solution donnée á la crise et il a 
été décidé de publié une note sur sa posi- 
tion.

Voici ce que dit “Claridad” :
"Malgré le fait que, la crise engagée fV. G. 

T. amait fixé sa position en posa/nt comme 
condition indispensable: que Lairgo Caballero 
reste d la Présidence du Conseil et au Mi- 
nistére de la Guerre, “Claridad" du 18 mai 
accorde son ,adhésion inconditionnelle et un 
appui ferme au nouveau Gouvernement.

LE PARTI SYNDICALISTE SE PKO- 
NONCE POUR LE GOUVERNEMENT

Le Comité Provincial de Valence du Par­
tí Syndicaliste a publié une déclaration di- 
sant qu'il se soumet au Gouvernement, et 
respectera toutes ses décisions et ordres. 
Pas une parole discordante de nos camara­
des, pas un geste qui puisse discréditer l’au- 
torité du Gouvernement, telle est la con­
signe du notre Partí.

UN MANIFESTE DES COMMUNISTES 
DE MADRID POUR APPUYER LE 
NOUVEAU GOUV’ERNEMENT

Le Comité Prbvmcial de Madrid du Par­
tí Communiste a publié un manfeste dans 
lequel il félicite le nouveau Gouvernement 
et demande que tous les antifascistes luí 
prétent leur eollaboration loyale.

Le méme Comité a envoyé au camarade 
José Díaz un télégramme dans lequel il dé­
clare se prononce pour le Gouvernement du 
Front Populaire et pour la position du Co­
mité Central du Parti Concnnuniste.

L E S  JEUNESSES RÉPUBLICAINES 
LANCENT UN MANIFESTE D’AC­
CORD AVEC LE GOUVERNEMENT

Les Jeunesse de la Gauche Républicaine 
ont publié un manifesté dans lequel, elles 
disent leur satisfaction au sujet de la cons- 
titution du nouveau Gouvernement, qu'elles 
appuieront pleinement.

A M.ADRID LE GOUVERNEMENT NE- 
GRIN EST BIEN ACCUEILLI

Tous les journaux de Madrid commentent 
favorablement la composition du nouveau 
Gouvomement.

Quelques journaux consacrent quelques 
phrases élogieuses au nouveau ministre de 
ITntérieur, le camarade Zugazagoitia.

L’OPINION CATALANE SUR LE NOU­
VEAU GOUVERNEMENTE DE LA RÉ- 
PUBLIQUE

On mande de Barcelone que la plupart 
des journaux utilisent leurs éditoriaux á 
commenter la solution de la crise gouver- 
nementale. Beaucoup de journaux conti­
núen! á regretter á ce que l’U. G. T. et la 
C. N. T. ne soient pas représentées officiel- 
lement au sein du Gouvernement. Mais,

d’autre part, ils croient que dans le Minís- 
tére Negrín les forces prolétariennes et an­
tifascistes sont représentées.

II y a seulement le Journal “Solidaridad 
Obrera” qui n’est pas d’accord avec cette 
appréciation.

L’OPINION DU COLONEL ORTEGA

A Madrid, le lieutenant colonel Ortega, 
parlan! de la solution de la crise gouverne- 
mentale, a déclare:

"Nous avona gagné une grande vicíoire.”

TOUTES LES ORGANISATIONS DE L’U.
G. T. DE MADRID POUR LE GOU­
VERNEMENT

La Commiission Exécutive de la Maison 
du Peuple de Madrid a convoqué toutes les 
organisations affilliées á l’U. G. T. La not' 
communiquée en fin de séance déclare:

"Les Commissiona responsables des orgamisa 
tions politiquea et .syndicales de la MoAson du 
Peuple, réunies, déclarent appUyer publique- 
ment le nouveau Gouvernement qui vient de 
se constituer, et qu’elles sont disposées á le 
défendre, avec la conviction que de cette fa­
gan, clles coopéreront a la victoire contre le 
fascisme."

LES CENTRALES PROFESSIONNEL-
LES DE L’U. G. T. POUR LE GOU­
VERNEMENT

La Céntrale des Cuirs et Peaux.—Le Co­
mité Central de la Fédération Nationale des 
Cuirs et Peaux a communiqué hier á la 
Commission Exécutive de l’U. G. T., que si 
dans la réunion d'aujourd’hui, se posait la 
question de la s^tu^tion politique, il estime 
marquer son accord avec le nouveau Gou­
vernement de la Riépublique et le soutien- 
draít.

Les Employés de Banque.— La Fédéra­
tion des Employés de Banque de l’U. G. T. 
a publié une note adressée á ses affilliées, 
dans laquelle elle les averti qu’ils ne doivent 
souscrire aucun document, ni fixer aucune 
position en dehors de leur organisatioo ban- 
caire et des organes responsables. Jusqu’au 
moment de se prochaine séance, le Comité 
National de l’U. G. T. et avant que les or- 
ganismes supérieurs ne fixent leur position, 
le devoir de tous les membres est de colla- 
borer loyalement avec le nouveau Gouver­
nement.

Les télégraphistes.—Le Comité de l’Orga- 
nisation téléphonique ouvriére de l’U. G. T. 
a publié une note, dans laquelle il déclare 
qu’il n’est pas d’accord avec l’attitude de 
la Commission Exécutive de l’U. G. T., qui 
a déclaré refuser de participer i  un Gou­
vernement qui ne soit pas présidé par Lar­
go Caballero.

Le Transport.—D’autre part, le Comité

des Transporta de Valence, au nom de ses 
9.000 affilliés, déclare qu’il appuiera n’im­
porte quel Gouvernement qui ss forme et 
qui soit présidé par un représentant du 
Front Populaire.

Le Gouvernement actuel veut vaincre vi­
te. II a l'énergie. II a besoin du dévouement 
de tous. L'essentiel de son programme c’est 
augmenter l’activité de l’arriére pour four- 
nir le front, liquider les élémenta de trou- 
bles qui affaiblissent le peuple armé; et at- 
taquer pour vaincre vite.

Nous le saluons et lui apportons notre 
dévouement absolu, pour la victoire.

DIANA (U. G. T.).—Larra. 6. Madrid
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